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La campagne de Malaisie
L’attaque japonaise contre la Malaisie britannique commença le 8 décembre 1941,
lorsque la 25e armée débarqua sur la côte de la péninsule. Aux premières heures du
même jour, des avions japonais à long rayon d’action bombardèrent Singapour pour
la première fois. Deux jours plus tard, des avions japonais basés à terre coulèrent le
cuirassé Prince of Wales et le croiseur de bataille Repulse, les deux navires de ligne
dont dépendait la défense maritime de la colonie.1 La perte de ces navires mit à nu la
prémisse stratégique de la base de Singapour, qui supposait qu’une flotte britannique
arriverait à temps pour la défendre.

La campagne dans la péninsule dura moins de deux mois. Les forces britanniques,
indiennes, australiennes et malaises battirent en retraite vers le sud à travers la
Malaisie britannique et se replièrent finalement sur l’île par la chaussée (causeway).
Peu avant 20 h 30 le 8 février 1942, les troupes japonaises commencèrent à franchir
le détroit de Johor. Le lieutenant-général Arthur Percival commandait environ 85
000 soldats alliés sur l’île, tandis que son adversaire, le lieutenant-général Tomoyuki
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Yamashita, avait descendu la péninsule avec environ 30 000 hommes.2 Les Japonais
n’en contrôlaient pas moins les airs et conservèrent l’initiative pendant toute la
semaine de combats qui suivit sur l’île.

La capitulation à la Ford Factory
Le 15 février, environ un million de civils s’entassaient dans la zone encore tenue par
les forces alliées, qui représentait environ un pour cent de l’île. Peu avant la chute, les
Japonais s’étaient emparés de la Ford Factory, sur Upper Bukit Timah Road, et en
avaient fait leur quartier général militaire. C’est là que Percival rencontra Yamashita
pour discuter des conditions de la capitulation et qu’il signa le document dans la salle
du conseil de l’usine le 15 février 1942. On considère conventionnellement que
Singapour tomba à 18 h 20. Environ 80 000 soldats britanniques, indiens, australiens
et locaux devinrent prisonniers de guerre, en plus des 50 000 capturés en Malaisie
britannique. Churchill qualifia l’événement de pire catastrophe de l’histoire militaire
britannique.3

Pour les négociants et les banquiers de la colonie, la capitulation signifiait
l’effondrement de l’ordre sur lequel reposaient leurs affaires depuis 1819. Le port
franc s’appuyait sur la puissance navale britannique, sur les tribunaux britanniques
et sur une monnaie adossée à des réserves en sterling détenues à Londres. Le soir de
la capitulation, chacune de ces garanties avait disparu. Le chapitre B.I a décrit
l’infrastructure juridique de la colonie de la Couronne, dont le Conseil législatif
(Legislative Council), la Cour suprême (Supreme Court) et les ordonnances avaient
apporté aux négociants la prévisibilité qu’ils appréciaient. En février 1942, cette
infrastructure cessa d’un coup de fonctionner. Lorsque les tribunaux cessèrent de
siéger, les Japonais instituèrent une cour de justice militaire (Military Court of
Justice) chargée d’appliquer le droit militaire.4

Syonan-to : un nouveau nom et un nouvel ordre
Les Japonais rebaptisèrent l’île Syonan-to, officiellement île de Shonan, ce qui
signifie « Lumière du Sud ».5 Ce nom exprimait la place de Singapour dans la sphère
de coprospérité de la grande Asie orientale, dans laquelle le Japon se présentait
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comme le libérateur de l’Asie face au colonialisme occidental. En pratique, Syonan
devint le centre militaire et logistique de l’empire méridional du Japon. Son port, sa
base navale et ses aérodromes servaient l’effort de guerre, tandis que sa population
devait soutenir la puissance occupante par son travail, sa nourriture et son argent.

Le nouvel ordre s’étendit aussi à l’administration de la justice. Après qu’une
proclamation datée du 27 mai 1942 eut rouvert les tribunaux, la Cour suprême de
Syonan, ou Syonan Koto-Hoin, ouvrit deux jours plus tard. Une cour d’appel fut créée
sur le papier, mais ne siégea jamais. Une étude contemporaine des problèmes
juridiques de l’occupation observait que les Japonais avaient en général respecté le
droit interne préexistant, mais que l’administration de la justice pénale avait
largement dépassé les limites admissibles. La même étude considérait la
proclamation de la monnaie japonaise comme seule monnaie ayant cours comme le
changement le plus révolutionnaire opéré par la puissance occupante.6

Notes

Wikipedia, « Fall of Singapore » (consulté en novembre 2026) : la 25e armée
japonaise envahit la Malaisie britannique par un assaut amphibie le 8
décembre 1941 ; « Singapore was bombed for the first time by long-range
Japanese aircraft » aux premières heures du 8 décembre 1941. Wikipedia,
« Fall of Singapore » (consulté en novembre 2026) : le Prince of Wales et le 
Repulse furent coulés par des avions japonais basés à terre le 10 décembre 1941.
↩

Wikipedia, « Fall of Singapore » (consulté en novembre 2026) : les troupes
japonaises commencèrent à franchir le détroit de Johor peu avant 20 h 30 le 8
février 1942. Wikipedia, « Fall of Singapore » (consulté en novembre 2026) :
Percival « commanded 85,000 Allied troops at Singapore » ; Yamashita « had
advanced with approximately 30,000 men down the Malayan Peninsula ». ↩

Wikipedia, « Fall of Singapore » (consulté en novembre 2026) : le 15 février,
environ un million de civils s’entassaient dans la zone restant sous contrôle
allié, qui représentait 1 % de l’île. Roots.gov.sg (National Heritage Board),
« Former Ford Factory » (consulté en novembre 2026) : les Japonais « seized
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Ford Factory and made it the Japanese military’s headquarters » ; « Singapore’s
fate was sealed on 15 February 1942 » ; Percival rencontra Yamashita à l’usine
et « signed the document in the factory’s boardroom ». Wikipedia, « Japanese
occupation of Singapore » (consulté en novembre 2026) : Singapour tomba le
15 février 1942 à 18 h 20, heure locale. Wikipedia, « Fall of Singapore »
(consulté en novembre 2026) : environ 80 000 soldats britanniques, indiens,
australiens et locaux devinrent prisonniers de guerre, s’ajoutant aux 50 000
capturés en Malaisie britannique ; Churchill parla de « the worst disaster in
British military history ». ↩

Supreme Court of Singapore, « History of the Courts », judiciary.gov.sg
(consulté en novembre 2026) : « The courts ceased to function when the
Japanese invaded Singapore in 1942. The Japanese established a Military
Court of Justice to administer military law. » ↩

Wikipedia, « Japanese occupation of Singapore » (consulté en novembre
2026) : les Japonais rebaptisèrent Singapour Shonan, officiellement île de
Shonan (Shōnan-tō) ; Roots.gov.sg, « Japanese magazine, Syonan Gaho Vol. 1
No. 4 » (consulté en novembre 2026) : « Syonan, meaning ‘Light of the South’,
was given to Singapore during the Japanese Occupation. » ↩

Supreme Court of Singapore, « History of the Courts », judiciary.gov.sg
(consulté en novembre 2026) : « In a Proclamation dated 27 May 1942, the
courts were re-opened. The Syonan Supreme Court or ‘Syonan Koto-Hoin’
opened on 29 May 1942. A court of appeal was also created, but it never sat. »
Hla Aung, compte rendu de S. K. Das, Japanese Occupation and Ex Post Facto
Legislation in Malaya (Singapour, Malayan Law Journal, 1960), University of
Malaya Law Review, vol. 2, n° 2, décembre 1960, p. 352–355, ici p. 352 : en
Malaisie britannique, « no revolutionary changes were made in the pre-
existing municipal law », mais en matière de justice pénale, « the occupation
authorities went far beyond the permissible limit » ; « Perhaps the most
revolutionary change … was the declaration of the Japanese currency as the
sole currency ». ↩
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Disclaimer

This article is provided for general information only. It is based on publicly available sources as at its
date of publication. These sources have not been independently verified against licences, regulatory
registers or the records of the entities concerned. It is not legal, tax, financial or investment advice.
Nor is it a recommendation to invest in, transact with or use the services of any entity mentioned.
Law and regulation change frequently, so the content may be incomplete or outdated. To the fullest
extent permitted by law, Dr Alexander Ressos and the publisher of SingaporeIQ exclude all liability
for loss or damage arising from the use of or reliance on this article. Readers should obtain advice on
their specific circumstances before acting or refraining from action.

Names and trademarks of the entities discussed belong to their owners and are used for identification
only. Their mention implies no endorsement, affiliation or allegation of wrongdoing. All Singapore
law advice is provided by a duly licensed and regulated firm of Singapore advocates and solicitors
only  on  the  basis  of  an  express  written  letter  of  engagement.  Corrections  and  updates:
contact@ressos.com.

©  2026  Dr  Alexander  Ressos.  This  article  may  be  quoted  with  attribution  to  SingaporeIQ
(SingaporeIQ.com). Reproduction in full and any commercial use require prior written consent. The
Legal Terms at https://singaporeiq.com/legal-terms apply.

Author contact: Dr Alexander Ressos, TEP · contact@ressos.com

fr.SingaporeIQ.com

© 2026 Dr Alexander Ressos. General information only, not legal, tax or investment advice. No client relationship is created. All
Singapore law advice is provided by a duly licensed and regulated firm of Singapore advocates and solicitors only on the basis of an
express written letter of engagement. More information at SingaporeIQ.com and ressos.com.sg.

https://singaporeiq.com/legal-terms
https://singaporeiq.com
https://www.ressos.com.sg

	La chute de Singapour en février 1942
	La campagne de Malaisie
	La capitulation à la Ford Factory
	Syonan-to : un nouveau nom et un nouvel ordre
	Notes
	Disclaimer


